
Le 80e anniversaire de M. Henri Dunant

Autor(en): Sahli, W. / Neiss

Objekttyp: Article

Zeitschrift: La Croix-Rouge suisse : revue mensuelle des Samaritains suisses
: soins des malades et hygiène populaire

Band (Jahr): 16 (1908)

Heft 6

Persistenter Link: https://doi.org/10.5169/seals-683105

PDF erstellt am: 29.04.2024

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte an
den Inhalten der Zeitschriften. Die Rechte liegen in der Regel bei den Herausgebern.
Die auf der Plattform e-periodica veröffentlichten Dokumente stehen für nicht-kommerzielle Zwecke in
Lehre und Forschung sowie für die private Nutzung frei zur Verfügung. Einzelne Dateien oder
Ausdrucke aus diesem Angebot können zusammen mit diesen Nutzungsbedingungen und den
korrekten Herkunftsbezeichnungen weitergegeben werden.
Das Veröffentlichen von Bildern in Print- und Online-Publikationen ist nur mit vorheriger Genehmigung
der Rechteinhaber erlaubt. Die systematische Speicherung von Teilen des elektronischen Angebots
auf anderen Servern bedarf ebenfalls des schriftlichen Einverständnisses der Rechteinhaber.

Haftungsausschluss
Alle Angaben erfolgen ohne Gewähr für Vollständigkeit oder Richtigkeit. Es wird keine Haftung
übernommen für Schäden durch die Verwendung von Informationen aus diesem Online-Angebot oder
durch das Fehlen von Informationen. Dies gilt auch für Inhalte Dritter, die über dieses Angebot
zugänglich sind.

Ein Dienst der ETH-Bibliothek
ETH Zürich, Rämistrasse 101, 8092 Zürich, Schweiz, www.library.ethz.ch

http://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-683105


<57

Le 806 anniversaire

Co flit, Heiden, le 8 niai dcoul£, un
travail pour la poste et pour les aides

du venerable vieillard qui fetait ses 80 ans,

que le döpouillement de toutc la corres-
pondance du jubilaire!

Des adresses, des lettres, des cartes par
centaines parvinrent au domicile de M. H.
Dunant. Plusieurs chefs d'Etat lui avaient
adresse des lettres autographes; le roi de

Xorvege, le roi de Suede, l'cinpercur de

Russie lui ont envoye, par tölegranimes,
leurs vives felicitations. Par ordre minis-
teriel il y eut ce jour-la, dans toutes les

deoles de Sufede, des lepons sur Finstitu-
tion de la Croix-Rouge et sur l'oeuvre

accomplie par H. Dunant. Dans plusieurs
Etats des Salles d'höpitaux furent baptises

du nom venire du fondateur de la

Croix-Rouge internationale.
Le Conseil federal suisse s'est associe

ä cette manifestation mondiale, et notre
Societe centrale de la Croix-Rouge suisse

a adressd a Fillustre vieillard le tele-

gramme suivant:

Monsieur Henri Dunant,
Heiden.

Le 8 mai 190S, jour de votre 80e

anniversaire, la Croix-Rouge suisse veut et doit
etre au premier rang de ceux qui vous pre-
sen tent leurs homrnages.

Elle est fiere de pouvoir compter parmi
ses membres d'honneur l'homme qui a pris
Finitiativc de la Convention de Geneve

et qui, avec une ardeur infatigable et sans

se laisser rebuter par des difficultes en

apparence insurmontables, a poursuivi
Foeuvre internationale de la Croix-Rouge
jusqu'ä ce que cette oeuvre, si öminem-

ment humanitaire, eilt triomphe de tous
les obstacles et remporte un succes tel

que Fhistoire des peuples n'en avait
jamais connu de pareil.

de M. Henri Dunant

C'est vous qui, dans vos retentissants
» Sourenirs de Solferino >>, avez, le
premier, prtconisö Fidüe d'un traite international

en vue de Famdlioration du sort
des blesses en temps de guerre et indique
ainsi line voie qui a ete suivie si fre-
quemment depuis lors pour le bien de

Fhumauite. Xous ne nous ^tendrons pas
sur les avantages que le peuple suisse a
retires de votre noble initiative. Ce que
chacun sait, c'est qu'en vouant votre vie
it la realisation d'une grande am vre phi-
lanthropique, vous avez eleve en Fhouneur
de la Suisse une glorieuse colonne, sur
laquelle se portent de tres loin les regards
de l'etranger, et excellemment affermi la
situation de notre pays parmi les nations
civilisees.

Heureuse des 6clatants succ&s qui sont
le prix de vos nobles et persev^rants
efforts en faveur des ceuvres humanitaires
en temps de guerre, la Direction de la

Croix-Rouge suisse vous adresse aujour-
d'hui l'expression de sa profonde gratitude
et fait des vceux bien sinceres pour que le

Ciel vous accorde de vivre encore long-
temps au sein de notre peuple, dont vous
etes l'orgueil.

Xous n'avons pas de distinctions hono-

rifiques ä dticerner, mais nous ne voulons

pas nous priver du plaisir de feter cor-
dialement avec vous ce jour anniversaire
de votre naissance.

Veuillez done agreer, tres honore
Monsieur, les souhaits que toute la Croix-
Rouge suisse forme pour votre bonheur.

AU NOM DE LA DIRECTION:

Le secretaire, Le vice-president,
Dr W. Sahli. Dr Xeiss, col.

Xous sommes heureux de savoii* que le
venerable « citoyen de Genfeve » a trhs
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bien supporte les fatigues de la journee
du 8 mai et qu'il est entre en fort bonne

santS dans sa 8le annSe. Nos souhaits et

nos vceux l'accompagnent, et nous osons

espSrer que sa vieillesse lui reserve
encore bien des jours heureux et paisibles
dans sa patric suisse dont il restera tine
des gloires nationales. Dr M1.

Le

C'est une petite affection que le hoquet,
mais combien ennuyeuse, deplaisante, fa-
cheuse, surtout en societe! Cette incom-
moditS est due ä des contractures du

diaphragme dont le spasme donne lieu ä

une secousse brusque de Fabdomen et
du thorax ainsi qu'au bruit special —
bien connu de tous — qui rSsulte du

passage de Fair a travers la glotte cou-
tractee.

Les moyens employes pour le combattre
abondent: ils ont tous leur efficacitS.

Citons en premier lieu: les revulsifs

sur la region Spigastriquc ou creux de

l'estouiac, la compression vigoureuse de

la meme region, Feau chloroformee, les

perles d'dther, la traction rythmde de la

langue hors de la bouche.

L'absorption d'eau fraiche par petites
gorgdes, en retenant la respiration, les

Amotions vives, la compression des tempes
sont aussi d'un usage frequent et
commode.

Plus difficile est l'emploi de la
compression des nerfs qui commandent le

diaphragme, ou nerfs phreniques. Un devra

cependant tenter de Futiliscr dans le

hoquet rebelle en agissant de la fagou sui-
vante. La clavicule etant. prise comme

point de repere, on cherchera ä deux ou

trois centimetres au-dessus d'elle et de

chaque cote du cou, la depression limi-
tee par les deux cordes en saillie que
forment les faisceaux du muscle sterno-
mastoidien. Une fois cette depression re-

connue, on y appliquera le pouce ou les

doigts en cxergant line pression energiquc.
Toute personne intelligente devra essaver
cette manceuvre et reussira certainement,
si eile est bien executde, ä mettre fin au

spasme convulsif.
Un autre procede, a la portee de tous,

celui-ci, et assurement moins desagreable,
consiste ä croquer tout simplement du

sucre. Est-ce Faction de croquer, la
salivation ou la degustation qui agit mysthre!
Le resultat est souvent efficace, voilil
Fimportant.

II me reste ä parier de deux moyens
assez originaux employes pour combattre
le hoquet ldger, c'est-a-dirc le plus com-
mun. Le premier est dti au Dr Pauzat

qui Fa toujours experiments avec un suc-
cfes complet.

II consiste a comprimer la pulpe digitale

du pouce contre celle du petit doigt
de la meme main.

Cette pression provoque une tension

marquSe des articulations du premier mS-

tacarpien (ou base du police) et de la

premihre phalange du meme doigt. II
semble que cette tension ne soit pas etran-

gere au resultat obtenu, en vertu d'un

phenomena d'inhibition des excitations ner-
veuscs ä distance. Cette pression doit
etre energiqne et sc faire simuttuneinent
sur les deux mains.

Si l'on a recours a ce moyen, des les

premiires secousses du hoquet, on l'ar-
rete presque infailliblement. Si l'on s'y
prend un pen plus tard, lc resultat est
moins rapide et un peu incertain. II faut
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